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PARFUMS
PARFUMS,

Jour de l’An qu’une belle
bouteille de PARFUMS—

J'ai le plus beaulot qui n'ait pas encore
été apporté a Hull........ i

R. A, HRLMER
Pharmacien

{

LA GOLDIE & MeCULLOCH Co. L'd

 

GALT, ONT. ;
MANUFACTURIERS D COFFAES-FORTS,

A epreuve du FEU et des

{(VOLEURS

Aussi les © Engins Wheelock 5, les
Scies à l'usage des Moulins et de
tous les travaux en bois.

Machines, Chaudières pour Scieries.
Poulies et toutes sortes de machine-

ries pourscieries.

F, W. BINDON,
Agent général

Office : 181 rue Sparks, Ottawa.

 

AVISnm
IMPORTANT

Ceux qui désirent se procurer des

peintures garanties pures, pourront

s'adresser a aucun des principaux
marchands, tel que:

/\ F. BARRETTE.
P. H. CHARRON
ANT. PARENT.
0. CHUNIER.:
B. CARRIERE.
D. CHARRON.
M. J. LAVERDURE.
A. LABELLE
J. MARTEL.
P. DAOUST.
F. LAROCHE.
F. ROUDEAU, Wrightville.

Demandes i 15: CARRE ROUGE,que du
— MANUFACTURE PAR —

WM. HOWE,
BLOC HOWE. OTTAWA.

DEVLIN, BBISSET & DEVLIN

AVOCATS.

BUREAUX ;:—Pâtisse du bureau

d’enregistrement, en face du
Palais de Justice, rue Prin-
cipale Hull

 

 

 

 

Encouragez les Institutions Locales
——i.

Assurez votre vic dans

‘LA CANADIENNE
Compagnie d'Assurance sur la vie

La seule Compagnie purement pro-
vinciale.

Primes hebdomaires depuis 3 centins
en montant.

Enfants et adultes assurés.
Ainsi que toute sortes de polices

depuis 81000 en montant.

AGENTS DEMANDÉS

S'adresser au bureau de

C. V. GAUDET
Assistant Surintendant.

Au secona ét du Bureau d’Eare-
gistrement, Hell P. Q.

Heures de duresu,—de 8 à 9 & m., et
de 5 à 6 p. m.

-

   

DISTRIBUTION
D'ECHANTILLONS

Par la ferme Expérimentale Cen-
trale à Ottawa

4 Monsieur le Rédacteur,

du SPECTATEUR,
Ces neuf années passées, il a été

distribué franco par la poste aux culti-
vateurs de toutes les parties du Canada
qui en ont fait la demande, des sacs
échantiilons de 3 livres des variétés de
grain qui ont le mieux réussi aux
lifférentes Fermes expérimentales. Le
but de cette distribution a “té d’aug-
menter la productivité et d'améliorer

la qualité de ces importants produite
agricoles par tout le pays en plaçant
‘à la portée de chaque cultivateur du
grain de semence pur et des variétés
les plus vigoureuses et les plus pro
ductives. Ce travail a été très
apprécié et a eu un tres grand suc-
aks.

L’Honorable Ministre de l'Agri
culture à donné instructions qu’il soit
fait cette année, une distribution
semblable. Par suite du nombr>
considérable de demandes que nous
recevons maintenant, il ne nous est
pas possible d'expédier plus d’un
échantillon en réponse à chaque
demande, mais grice à cette restric-
tion, nous espérons que l’approvi
siounement à netre dieposition sera
suffisant pour que tous ceux qui le
désirent puissent avoir part aux
avantages «de cette utile branche
des travaux des Fermes Expérimnen-
tales.

La distribution qui a maintenant
lieu comprend quelques unes des varié
tés les plus promettante d’Avoine,
d’Orge, de Blé de printemps, «de Pois,
de Maïs fourrage et de Pummes de
terre. On peut adresser les demandes
d'échantillons à la ferme expérimentale
ceutrale a Ottawa jusqu’au ler mars,
mals après cette date les listes seront
closes «fin que nous puissions satisfaire
aux demandes avant le commencement
des semai les. Il n’est pas besoin d’af-
franchir les communications. Ceux qui
nous alressent des demandes feront
bien de dire quelle variété ils désirent
essayer, et d'en nommer une ou deux
autres pour le cas où l’'approvisionne-

| ment de In variété choisie se trouverait
épuisé. Quoique nous ne puiesions pro
mettre de fournir la variété demandée,
NoUa satisferons autaut qu'il nous sera
possible aux césirs de nos correspon-
dunts. Nous euverrons d'abord les
échantillons de grain, mais ne pourrons
distribuer ceux de pouimes de terre
que lor:que tout danger de gel en route
sera passé.

W. SAUNDERS

Directeur, Fermes expérimentales
OTTAWA, 5 janvier 1897.

en

Le général Fitzpatrick
SES PROMESSESa LONDRES

 

 

Le professeur général Fitzpatrick
n’a pas pu convaincre le Saint Père,

qu’un catholique a le droit de violer

toutes ses promesses, de fouler aux

pieds la constitution, d'ignorer le
jugement du plus haut tribunal de

l’empire—le tout dans le but de sacri-

fier les droits certains de nos coreli-

gionnaires.

Ayant raté con affaire à ce point

de vue, lu Ville Eternelle devennit

ennuyeuse pour le professeur ; en

conséquence, il secoua la poussière de
ses souliers et partit pour Londres,

tout en se disant: sm je ne veux pas

m'en retourner bredouille et permettre

aux jeunes d'exiger de nouveau que je

ne sois pas ministre, il faudra que je

fasse quelque chose en Angleterre.
En traverdant Venise snondée—dont 

 

{ 2; (
‘ler éloquemment, ‘s’il y avait comme

; dans un miroir, fait réfléchir son cœur
de catholique, — en franchissant les

Alpes—dnat les ctmes altières auraient

dû l'impressionner—en parcourant lu
France,qui fut la tille aînée de l’Eglise

ans le monde entier et la mère de

l'Eglise catholique au Canads — on
traversant la Manche, colloté par ces
flots toujours soulevés qui permettent
dejuger comment un fréle esquis souf-
fre sur une mer mouvementée—sur la

mer du fanatisme qui veux broyer

ceux qu'elle hait — en faisant tout ce

voyage de retour, où chaque chose,

chaque souvenir devait lui rappeler son

devoir, M. Fitzpatrick aurait di pen-

ser a tout 'odieux de sa vaine misssion

et ne pas pousser loin sa tentative de

politiciens en rupture de ban avec ses

obligations de député catholique.

Malheureusement, quand on entre

dans une tnauvaise voie, il n'y a quele

premier pas qui coûte — vous roulez

ensuite jusqu'à l’abîme par le seul

poids de la mauvaise action que vous

commettez.

Donc notre professeur a essayé de

faire à Londres, le mal qu'il n’a pas pu

réussir à faire au Vatican.

Il s'est dit: il y a là Blake qui a

changé si souvent d'opinion auCanada,

qui y était si excentrique et impossible

qu’il a dû aller chercher dans les luttes

de l'Irlande un objectif pour son talent

d’acrobate en fait d'idées et d'opinions,

eh bien! je verrai Blake, je tâcherai

de lui faire dire un bon mot pour

Laurier, et je télégraphierai cela au

Canada.

Blake ne s’est pas fait prier.

I! avait dit dans sa plaidoirie de

vant le Conseil Privé qu’il fallait le

rétablissement des écoles séparées—il

était payé pour «lire cel&— et mainte-

nant qu’il à reçu son argent—il dit que

le gouvernement fédéral fait mieux

d'accepter un arrangement qui ne

donne rien, plutôt que de proposer un

bill réparateur.

Fitzpatrick, en attendant cela, se

tape sur le ventre et s’imagine que ça

délibère de l'engagement formel qu’il a

pris envers ses électeurs de voter pour

un bili réparateur ou de résigner son

man.at : il a fait une promesse solen-

nelle à l'églige catholique il se fait

relever de son vœu par un avocat pro-

testant et 1l saisit de sa main gauche

sa main droite pour se féliciter lui

même.

Quand il reviendra au Canada, notre

professeur va demander d'établir une

chaire pour enseigner cette théorie

nouvelle quipermet de trahir sans

sourciller—lui qui ne savait pas trahir

avant de traverser l'Océan, en a-t-il

fait du chemin un peu!

Disons cependant—il faut lui rendre

cette justice—que notre général—pro

fesseur n'est pas sorti sans quelques

remords de cette entrevue avec M.
Blake.

Il marchait tout rêveur dans Pico-

dilly et il demandait à sa conscience si
elle ne pourrait pas lui suggérer quel-
que chose de mieux que cela—car ça,

ce nétait pas grand'chose évidemment,

ce n'était que l'opinion d'un ex chef
rouge qui se trouve vis a vis de Laarier
dans la position de l'asinus gus asinum

fricat.

Tiens, voici une idée... si j'aliais

au T'ablet, si j'y insérais ou faisais insé-

rer une correspondance démontrant les

faits et wentant jusqu'au point de dire
que Laurier est le premier catholique

Qui ait été premier ministre au Canada
si le télégrapraphe transmettait’ cela

  
les eaux limpides auraient dû lui par-, an Cansds en ajoutant que le Tablet

 
 

ah oui! ça....ça prendrait... . Pour-

tier, Taché. Thompson étaient des pre-

miers ministres catholiques .. . on

savait bien que je n'étais pas professeurs

ni général, ai je craint d'affirmer que

je l'étais 1. . .cependaut ...on va peut

être se dire que le cardinal Vaughan
est trop intelligent pour qu'on puisse

seulement supposer qu'il, va dans une

affaire qui ne relève pas de lui, s'oppo-

ser aux vues du St Père et de l'unani-

mité «e l'épiscopat canadien... .Tout
cela, c’est vrai, mais il faut que je réus

sisse à faire quelque chose.

Donc le professeur va au Tablet etil

exécute son programme que le tic du

transmet.

E: voilà l'Ælecteur Soleil enlien,
l'église catholique est revenue vers

l'organe libéral —puisque la montagne

ne vient pas vers nous, allous vers la

montagne.

Mass dites donc,

faux, si Blake n'avait rien dit,

Tablet n'avait publié qu’une correspon

dance anonyme, si le cardiasl Vaughan

n’avait pas parlé. ... si Fitzpatrick

avait menti.

Mais tout le monde sait que Fitzpa-

trick n’a jamais menti ‘

Le Chef del'Opposition

si tout ceia était

si le

  M. Marchand

NE TOUCHONS PAS AU PASSE

Ses Faux Chiffres

M. Marchand, le chef de l'opposition

est d’une candeur indicible.

« Ne touchons pas au passé, "vientil

d'écrire dans le Soleil et le Clatron.

vw Il est inutile, dit il,

points de vue, de revenir aux récri-

minations et de rechercher dans le

passé la part de responsabilité qui

incombe à chacun des partis politiques

en présence.

Voilà une naiveté sans pareille.

Comment, il serait inutile, dites

vous, ‘le rechercher dans le passé, Ia

part de responsabilité qui incombe à

chacun des partis politiques en pré-

sence.

Mais si tous ce que vous reprochez
aujourd'hui, sux chefs conservateurs

est la conséquence inévitable des fau-

tes du gouvernement Mercier, dont
vous M. Marchand, faisies parti, nous

serait il défendu de signaler ce fait

important?
Vous reprochez, par exemple, aux

administrations conservatrices d’avoir

augmenté la dette cons lidée de $7,000,-

000 depuis 1892 ; mais, M. Marchand,

vous qui avez eu pendant longtemps,

la réputation d'être un honnête homme
êtes-vous devenu capable de nier qu'il

y avait une dette flottante d'environ

treire millions lorsque votre propre

gouvernement est tombé !

Etes-vous devenu assez peu scrupu-

leux pour nier que votre gouvernement

avait fait voter en 1890, ane loi à

l'effet d'autoriser un emprunt de pix
millions pour payer la principale par

tie de certe dette flottante 1
Vous savez que votre chef M. Mer

cier, et votre trésorier, M. Shehyn,

empruntèrent à Paris, pour deux ans,
sous l'autorité de cette loi, #3,860,000,

en obligations du type 94- 4 puur

cent, net, ce qui rapporte $3,657,000.
Nieres-vous, maientenant, M. Mar

à tous les

 chand, qu'il restait encore à payer une

est l'organe du cardinal Vaughan... | disaine de millions de pinat res de dure

| ottante ! y
tant on sit bien au Canada que Oar |
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GRAHAM & GO.
‘lagasin de Nouveautés
reer amere

Nierez vous, M. Marchan, que la

loi que vous fites passer, en 1840

autorissit l'emprunt de six aun

millions pour cette même dette fl

tante 1*

Eh bien * M.

millions ont été empruntés

guuvernement conservateur en confor

mité de votre loi «de IX90, et pour

payer In dette flottante créée par votre

Marchand, ces + x

par ie

propre gouvernement

Nous adruettons donc cet empront

de six millions, Mais nous vous defio.  
d'en coutester Ia legitimitd de corte

application. |

Sul vu eu faute de comuise, «+ * ey
1  gouvernement Mercier et vous ene

qui êtes les coupables, puisque la dette

payée avec ces six millions a été con

tractée, comme noux l'avons dit, par “LB HOMMES SE SON?

vous et M. Mercier.

Mais ces six wiliions ajoutés aux (QUE DR GRANDS GARCONS "

quatre millions empruntés par votre,

propre gouvernement ne forment que!

millions, et vous prétendez que »

 

 

 

Voulez vous que voa petite garçons
ent lu gout? Cultivez son ambition

jour à propreté, et ls manière de
<hataller.

, Vous auros plus tard Ia satisfaction
“de dew voir briller et réussir clans la

; sociéte,

dix

KOUVETNEMENt CONSEFVALOUE À AUGMEN

té la dette consolidée de wept millions

Nous venons de vous rendre comp

de aix de ces sept millions.

Quant à l'autre, il n'existe que dans

votre imagination. NOUS FAISONS UNB SPECIALITE
eutconmovatourÀpayeraebainneo! HABITS POUR JEUNES GAROONS
de detts flottante créée par vous ot M. KT VEN DONS

Mercier au montant de #3,000,000 1 1 i"

 

Inbite (Roofer) pour garçons 81.80 Voila comment, M. Marchand, la Completa en Tweed pour gargona$l.75
dette consolidée à ête augmentée par Complets an serge bleu marin pour

garçons pour 7h cu.
Complets en serge blew marin pour

garçons pour 81.00

le gouvernement conservateur depuis

la châte du régime Mercier

Elle à été augmentée pour payer les Complets en serge fin pour garçonsdettes que le gouvernement dont vous pour #2 00 ‘
faisiez partie nvait contractées, et, ; Complets en fine [nine française tordu.

aujourd'hui, Vous ites amer effronté : Complets spéciaux pour premiers coinct oan |
pour en faire un reproche vu gouver.| union de £3.75 a 27,00.
nement conservateur | Faitea visiter notre magasin par votre

» ‘ ve
Ah‘ on comprend après celx, que PETIT HOMME

pour qu'il «habille & son gout,
Vous ménagerez votre argent en

agissant ainsi.

Bryson, Graham & Co,
COIN DES RUFS. LL...

VuA n'aiiniez pas que » l'on recherche

dans le passé la part de responsabilite

qui incombe à chacun des parties

politiques en présence.

Allons donc ' le gouvernement

conservateur paie des dettes que vous |

avez contractées lorsque vous faiviez Nparks et O'Conner, Ottawa

partie du gouvernement Mercier, ot p

vous voudr, ; faire voir au peuple

l'effet et ca hr la cause,

Vous av. 2 été la caure, M. Mur

chand, de Li Jette flottante, et l'obli ££. I.

gation de is payer à laquelle n été: — BANQUIER -

ur. agent d'Assurance ot Courtier Géreral

ooeupesvesiaiement de reglements

D'un autre cOté, M Mar hoa, d'affairesde Falilites

vous nied bien mal de reprocher wax, Posside Ia plus grande expérience
conservateurs d'avoir augments on 4 ! et los meillouresrelations Pour agir

- ons 10. | COMING Intermédiaire entre teursans, de 37,000,000, Ia detta conta de | et créanciers, pour eflectuer les

Le gouvernement Mercier don: (1x! sromis.

faisiez partie n'a til pas plu S'occupe aussi d'administration et
doublé l« passif provincial en Ir rigloments de successions et de pla

, vinents d'argent, etc, otc

Chemises binuches pour garçons
Nouveaux colleta pour gi cons.
Nouvelles cravates pour g + -;ons,
Nouvelles bottes pour Ç rçons'

I. BAZIN
soumis le gouvernement conseri..!

en a été l'eftet.

i
que

ve fer

tant de $11,329,620.98 qui} étais de; Ad '

30 juin 1867, à #24,500,000 7 3 gux Evoiw, ob 216 nus Princirai a
décembre 1892, Ntawa. (Int Hall, P Q

  

Soit, 13 millions d'augmentation | I) EMENAGEMENT
débit da votre gouvernement, M ‘ar

chand, et cela en 4 ans, tandis rte — ;
re = eue ;  Dile A. REMILLARD, modistevous n'avez que 7 millions d'augoon bien connu à Hull, désire ann à

tation a mettre au Jdébit da gouverne

|

ses nombreuses pratiques et au public
ment conservateur, pendant le mé aoten général de Hall et des environs
espace de temps. | qu’elle à transporté son stock de modes

Vous nous prélisez en outre un | 6
; pour chapeaux de dames et demoiselles
la magasin de M D. A. Décosse,

cit de $400,000 pour le prochain exer No 63, rue Principale, block Mook.

la chose arrive.

Ea atten lant les calcals du trésorier

proviacial, dans son dernier exposé

burigétaire, ne laisse aucunement pré-
voir cette evantualité

x garnis et non garnis. Une
visite est sollicitée.

Dile A. RÉMILLARD,
MODISTE

No 63 rue Principals, Block Monk,
 cice, M. Marchan(] ; mais rassurrz vous Le stock a été augmenté de garni.

ce sera toujours le temps d'en p rer si Lares,rubans, plames, formes, aigrettes, ‘
ete, otc.

\»
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VENDREU1 12 FEVRIER 1897

On a demandé a honorable Thomas

Greenway s'il était vrai qu'il ferait de

nouvelles concessions aux catholiques

“ Absolument uen,” a-t-ii gévondu.

M. J. I’ Tardivel, rédacteur de lu

Vérité, à pris une action en dommages

pour libelle, contre le journal de M.

Choquette, "Echo de Jontmagny.

M. Fauvel est le troisième députe

qui est décédé depuis le 23 juin. Les

deux qui l'ont précédé sont M. John

Clark, de North Grey,et M. Bergin, de

Cornwall et Stormont.

« La dette de la province de Québec

dit un journal libéral, est à elle seule

beaucoup plus considérable que celle

des autres provinces de la Coufédéra-

tion réunies. »

Quelle est la part des libéraux dans

la création de cette dette!

La troisième session de lu huitien:e

législature d'Ontatio sest ouverte

mercredi après misli à trois heures. Eu

l'honorable M. G. À.

lieutenant gouvernveur,

I'absence de

Kirkpatrick,

qui est en Angleterie, sir Uasimir S.

Gzowski, aide de camp, lut le discours

du trône. ll annonce qu'a l'occasion du

soixantième anniversaire Jdu règne de

Sa Majesté la reine Victoria, it sers

présenté à l'approbation de ta chambre

une adresse témoiguunt de l'attache-

ment et de la loyauté de ses sujets,

dans la province d'Ontario.

Après la lecture du discours du*trô

ne, M. E. A. Evanture: a été nommé

orateur de la Legislature.

L'Enquêtesur le Tarif
Winnipeg, 1U— Le gouvernement n'a

pas cu la partie belle aujourd’hui. Le-

commissaires ont entendu des déiégn-

tions de cultivateurs qui toutes, ont

réclamé à grands cris application

immédiate des théories libres échan

gistes. Ce n'est pas la protection que

lon veut ici, ont veut simplement que

MM. Laurier et Mowat tiennent les

 

. promesses qu’ile ont faites au peuple.

Un M. Fleming, qui a parlé au nom

d’une nombreuse «lélégation de cultiva-

teurs, à fait une charge à fond de train

contre le gouvernement.

w Depuis 17 ans, dit il, j'ai servi

dans les rangs du parti libéral, croyant

qu'il était sincère. Maintenant je sois

désappuinté lorsque j'entends les mi

nistres promettre aux manufacturiers

qu'on ne les dérangera pas ; lorsque

j'entends MM. Laurier et Mowat dire

que le changement du tarif doit se

faire lentement et graduellement.
 L'hon. M. Laurier, avant d'être

élu, a déclaré que la protection élevée

était un vol rendu légal, €t maintenant
il se propose de continuerce vol. MM.

LaurieretMowat me rappellent unjeune

médecin qui doit amputer un bras à
son patient. Comméle patient crie et

se désespère, le médecin décide de faire

l'opération graduellement et i! com

mence par enlever un doigt. Je crains

que aux prochaines élections générales

le gouvernement ne soit pas plus

avancé qu'aujourd'hui ; mais a’il en est

ainsi, nous pourrions bien recourir à

d'autres médecins. Si l'attitude de MM.

Laurier et Mowat ne change pas, je ne

vois pas de différence entre eux et les

“ conservateurr.

Presque tousies cultivateurs présents

étaient des libéraux et ils ont applandi

chaleureusement cette sortie de M,

Fleming.

eama0e

 

 

FinancesHédérales
In Guzetts du (amada. dans son

aumérm de samedi, nous apporte un

résumé «les opérations financières du
gouvernement Laurier, durant les sept

premiers mois de l'année fiscale 1896-

97. Le voici :

Revenus :— 1895-96 1896 97

Douanes. .. .811,530,232 $10,843,514
Accise....…. 4,724,694 4,713,682
Postes..... 1,723,857 1,750,844
Travaux Pu.
blics (y com-
pris les che-
mins de fer) 2,183,559 2,150,959

Divers... ... 857,868 1,005,201

Total... .. $21,020,210 $20,499,210
Dépenses... 19,499,717 20,502,227

Surplus 1896.8 1,520,493
Déticit 1897. $ 3,017

Que d'enseignements dans ces quel-
ques chiffres !

Quelle preuve écrasante que l’admi-

uistration actuelle toube daus la même

erreur que toutes les administrations

libérales !

Augmentation des dépenses, dimiau-

tion des revenus, accroissement de la

dette : voilà le résultat le plus clair de

sept mois da régime libéral.

On sait que les états des dépenses,

publiés chaque mois dans la Gazette du

Canaia donnent toujours un chiffre

au dessous de la dépense réelle. Ces

états ne représentent que les dépenses

rapportéus av département des finances

le dernier jour du wois ; de sorte que

nombre de paiements faits durant Je

wois ne sont pas portés à ces états.

Malgré cela, le tableau ci dessus

indique que, durant les sept derniers

mous, le gouvernement Laurier a payé

en dépenses ordinaires, $20,502,227,

taodis que la dépense durant les mois

correspondants de l'année précédente,

n'avaient monté qu'à $19,499,717.

C'est donc une augmentation d'au «lelà

d’un million.

D'un autre côté les revenus, durant

ctte période ont été de $20,499,210,

contre $21,020,210 er: 1895 96. Dimi:

nutiun : au delà d’un demi million.

Durant sept mois, les conservateurs

avaient eu uu surplus de $1,520,493.

Les liberaux vnt eu un déficit de

#3,017.
De plus, les libéraux, du ler juillet

au 30 jauvier, ont fait des dépenses

extraordinaires pour les terres publi-

ques, travaux publics, subsides aux

chemins de fer, etc. au montant de

82,373,221, qu’ils ont payé au moyen
d'emprunts.

Les sept premiers mois de leur admi-

nistration ont donc produit une aug:

mentation de la dette de $2,376,237.

Avec les dépenses qui n'étaient pas

rapportées au département des finances
le 31 janvier, on peut estimer l’aug

tuentat:on de la dette à trois millions

au moins.

En prevant ces chiftres comme base
eten tenant compte dus nombreuses
dépenses qui sont toujours acquitées à

la fin d’une année fiscale, on arrive la

quasi certitude que la première année

de l’adwinistration libérale se soldera

par un déficit d’environ sept millions,

ainsi que les conservateurs l'ont préalit

durant la derniéro session.

Et tous cela avant que les libéraux

rient même commencé a remplir les

promesses innombrables de dépenses
publiques qu’ils ont faites dans toutes
les parties du pays.

On peut juger par la quelle jolie

danse ils feront exccuter aux écus des
contribuables. ’

Distinction d’un Prêtre

Le R. P. lacoste, professeur de

théologie à l’Université d'Ottawa, a
été nommé membre de l’Académie des

Lettres de Rome. Cette Académie ne

compte que trente membres. Sur ce
nombre dix sont Italiens. Le R. P.
Lacoste, qui a étudié & Rowe, est le
seul en Amérique, qui fasse partie de
cette Académie. Mardi soir ses nom-

breux admirateurs et amis lui ont

préventé-une adresse. Le 7 mars, il
recevra de Sa Sainteté l'avis officiel de

sa nominatica.
aSs,(en ptm

Le Monde txpiæe actuellement dans
ses vitrinea, rue St Jucques, Montréal,
va morceau de bois dans lequel, un
neu] représente admirablemeut bien
le portrait de Jacques Cartier,

Cette :uricsitéy naturelle a été
trouvés à Ste Ross, par M. Guy de
Montiguy.

 

  

| Les “Listes Eloetorales
 

Nous ne sayrions engager trop forte:
ment nos amis à surveiller de très

près la revision des listes électorales
provinciales qui se fera prochainement.
A oette fin nous croyons leur être utile

en publiant le résumé suivant de la loi

relative à la revision des listes :

DANS LES COMTÉS RURAUX

Du ler au 15 du mois de mars, le

Secrétaire Trésorier de chaque munici-

palité rurale doit préparer une liste

des électeurs d'après le rôle d'évaluation
alors en force. Lorsqu'il a fini cette

liste i. Jloit on attester l’exactitude par

un serment prêté devant un jugo de
paix, et dans les deux jours qui suivent
cette attestation, il doit donner un

avis public que la liste est déposée à
son bureau pur imspection. Sections,

17.26. Acte Blectoral 1895.

Dans les 30 jours suivants l'avis pu-
blic, le conseil,doit faire la revision de

la liste, wais cette revision ne peut

commencer qu'après les quinze jours

qui sont accordés à toute personne pour

faire des plaintes contre cette liste.

Sect. 32.
Le Conseil ne doit s'occuper de la

revision do In liste que dana le cas ou

les plaintes unt été preduites dans

les quinze jours suivants l’avis public
donné pur le Secrétaire Trésorier.

Sect, 33.
Ces plaintes doivent être faites par

écrit et produites au bureau du Secré-
taire Trésorier dans les 15 jou + immé-

diatement suivants la publication de
l’avis donné par le Secrétaire Trésorier

chez qui cs listes sont déposées. Sect.

34.
Il est bon de 1emr rquer que par une

lécision rendue par I'honorable juge de
Lorimier, dans la revision des listes de
Mascouche, ces plaintes doivent être

déposées au bureau du Secrétaire

Trésorier pendant les heures da bureau

c’est à dire avant quatre heures de

l’après midi.
Après que les plaies sont déposées

au bureau, avis public doit être donné
du jour où le Couweil prendra les listes

en considération, mais cette revision ne

peut avoir lieu avant qu’un avis spécial

de cinq jours ait été donné à toute
personne au noni>desquels il y a objec-

tion. Sect. 35.

Voilà toutes les dispositions de la loi
quant à la pro-édure ordinaire.
Dans le cas où le Secrétaire Tréso-

rier ne ferait pas sa iste du ler au 15
: =

du mois de mars, alors un juge de la

cour Supérieure, sur requête sommaire

du maire, ou du régistrateur, ou de

toute autre personne ayant le droit

d’être inscrite comme électeur, nomme

un greffier ad hoc, pour préparer la

liste alphabétique aes électeurs, ensuite,
la procédure est la.même, excepté que

les délais sout changés, Sect. 28.

Maintenant, sont qualifiés à voter

d’après la section 9, de l’Acte Electo-
rale 1895 :

» lo Les propriétaires ou occupants
de bonne foi de biens fonds estimés,
d’après le rôle d'évaluation en vigueur,
au montant de $300 au moins en
valeur réelle, dans uñe municipalité de
cité qui à droit d’élire un ou plusieurs
députés à l’Assembiée Législative, ou
de $200 en valeur réelle vu de $20 00
en valeur annuelle, dans toute autre
municipalité.

» 2o Les locataires de bonne foi,
payant pour des biens fonds un loyer
annuel d’su moins $30, dans une
municipalité de cité qui a droit d'élire
un où plusieurs députés à l’Assemblée
Législative, ou d’au ‘uioins $20.00 dans
toute autre municipalité ; pourvu que
ces biens soient estimés en valeur
réeile, d'aprés le rôle d'évaluation, à
$300.00 au moins, dags use municipa-
lité de cité, ayant droit d'êlire un ou
plusieurs députés à l'Assemblée Légis-
lative, ou à $200 dans toute autre
municipalité. En vertu de cette clause |
il a été décide qu’il fuilait, pour être
qualifié, que les Liens fonds furent
portés au rôle séparément.

» 3o Les instituteurs enseignants
dans une institution placée sous le
contrôle des commissuires où des syn
dica d'écoles.
»4o Les anciens cultivateurs ou

propriétaires, conuus sous le 1.0m de
vw renters, qui, retireut à raison de
dunation, vente ou autrement, une
rente en argent ou en nature, d'une
valeur d'au moins $100, cn y compre
nant la valour du logrment et de toute
autre chose appréciable en argent.

n Bo Les tils de cultivateure qui
travaillent depuis an an sur la terre
paternelle, si cette terre est d’une
valeur suffisante, étant egalement par-

  

Ummédiatement de M. N. Pagé. Ce 
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! tagée entre le père et les fils, comme |
co propriétaires pour leur donner le
droit de voter en vertu de la préscate
loi, où encore qui travaillent sur Ia terre
de leur mère depuis le même temps.
Sil y a plus d'un fils, ils sont tous
ins :rits en autant que la valeur de la
propriété le permet les plus âgés étant
inscrits les premiers.

4 60 Les fils des propriétaires d'im-
meubles, deineurant avec leur père ou
leur mère, tels fils et tels immeubles se
trouvant, et l'inscription se fuisant,
dans les condigions susdites expritnées
au paragraphe 5 de la section 9, muta-
tis mutandis.

u To Les pêcheurs domiciliés dans le
district électoral et propriétaires ou
ocoupants d'immeubles et propriétaires
de bateau, filets seines et engins de
pêche, dans ce district ou cette partie
de district électoral, ou d’une ou plu-
sieurs parts dans un navire enrégistré,
qui, réavis, ont une valeur réelle d'au
moins $150

« Bo Les fils des cultivateurs exercent
les droits ci dessus quand mêmele père
ou la mère ne serait que locataire ou
occupant d'une terre,

» Îls les exercent de la même manière
que s'ils étaient fils de propriétaires,
avec cette différence, toutefois, que
c’est la valeur annue!le de la terre qui
sert de base au cens électorale comme
dans le cas, mutatis mutandis, des
paragraphe 1 et 2 de la section 9. |

« 9o L'absence temporaire de la terre
ou de l'établissement du père ou de la
mère pendant six mois en tout dans
l'année, ou l'absence comme étudiant
ne prive pas le fils de l'exercice des
franchises électorales ci dessus confé
rées.

« 100 Les prêtres, curés. vicaires,
missionnaires et ministres de toute
dénomination réligieuse, domiciliés de-
puis plus de cinq mois dans l’endroit
pour lequel la liste se fait.

» 1lo Les personnes qui résident
dans le district électoral depuis 12 mois
au moins, et tirent de leur salaire
annuelle ou du leurs g-ges, ou des inté-
rets provenant des placements faits en
Canada, ou de la maison de commerce
dans laquelle elles sont intéressées, un
revenu d’au moins $300.00 par année,
ou ceux qui travaillent à la pièce,
(jobbers,) daus les manufactures qui
tirent de leur travaux au moins $300
par année.

 

Ceux qui dénigrent aujourd'hui,

LECLERGE CATHOLIQUE

Lui doivent les bienfaits de

l’éducation

Du Journal de Waterloo :

Nous admirons, ditil, les effortsque
font nos compatriotes des Etats Unis
pour conserver leur langue et leur foi,

et cela malgré qu'ils aient à lutter

contre des lois qui leur sont hostiles,

parce qu’elles n'ont pas été faites en

vue de protéger la langue française ni

la foi catÿolique.

Mais, ici dans ce Canada dont les

premiers colons ont été dés catholiques

etdes Français, dans ce Canada dont

les habitants, à l’époque de la cession,

out eu la garantie solennelle de pouvoir

professer la foi de leurs pères et parler
leur langue, nous disons qu’il est lâche,

sans cœur et sans patriotisme celui qui

serait disposé à renoncer à ces privilà-
ges, à éshanger ce véritable droit
d’aînesse contre un misérable plat de

lantilles qui n’est rien autre chose que

le pouvoir à ( ttawa. Pour gagner les

faveurs d’une poignée de fanatiques du

Manitoba auxquelsse sont joints ceux

d'Ontario, nos gouvernants actuels ont

sacrifié de gaieté de cœur ce que des

Français et des catholiques ont de plus
précieux, leur langue et leur religion,

c'est à dire, les écoles où l’on peut

apprendre l’une etl’autre. Et la Patrie
appelle cela désirer « un peu de liberté
et d'éducation n! Vous le savez bien,

si ce n’eût été de notre clergé, on en

parlerait p'us d'éducation pour la race
canadienne française ; car c'est grâce à

lui, c'est grâce aux écoles et aux mai-

sous d'éducation qu’il a établies que
oeux qui le dénigrent aujourd'hui ont
été instruite.

 

Facheuses Influences

Quand on est dans les affaires, il
faut veiller tout particulièrement sur
sa santé. Aux premiers symptômes de
rhume, de toux ou de bronchite, quel-
ques dosss ds BAUME RHUMAL
suffront pour enrayer le mal et amener
la guérison.
 

Trente Àns ou la Vie d’unJoueur
Ne manques pas d'acheter vos sièges  drame sera joué à l'Opéra le 18 février

    

D'où cela Provient-il ?
D'où vient la force? D'où vient

l'énergie? Le mot “force” vient du
latin et le mot ‘ énergie” vient du
grec Mais ce n'est pas là le point
principal. Il ne s'agit pas du mot wais
de la chose. Nous savons bien ce que
nous voulons dire lorsque nous parlons
de “force”, mais d’où vient elle, et
qu'est ce qui la produit! Voyons un
pou. J'ai là deux lettres sous la main,
avec une cinquantaine d'autres à ina
portée. Les auteurs de ces missives se
plaignent tous de manque de farces et
d'énergie. Qu'’ont-ils done tous? Sûre-
ment nos ancêtres n’ont jamais fait
entendre le telles plaintes! Voici
coment s'exprime l'auteur de la pre-
mière lettre: « Je n'avais ni foices ni
énergie pour faire la moindre chose.
C'était en juillet 1892. J'étais abattu
et dépérissais, je n'avais aucun appétit
aucun désir de preudre Japlus petite
parcelle de nourriture. Quelque simples
que fussent les aliments, chaque fuis
que j'en avais pris, j'avais comme un
poids sur la poitrine ainsi que de vives
douleurs , lorsqu'elles se produisaient
à l’estomas rien ne pouvait me soula-
ger. J'avais froid aux mains et aux
pieds, avec une sensation désagréable
le moiteur, et il me semblait n’avoir
pas une goutte de sang chaud dans les
veines.

» Je maigris beaucoup, et devins si
faible que je pouvais à peine marcher.
Un jour, en mai 1893, je vomis plus
d’une pinte de sang noirâtre. Forte
ment alarmé, je m'empressai de con
sulter un medecin qui me dit que
c'était une accumulation de sang sur
l'estomac.
Je restai dans cet état jusqu’au mois

de février dernier quand je lus dans le
Gymreig, un journal gallois, des rela
tions de guérisons opérées par l’emploi
du Sirop curatif de la Mère Seigel,
dans des conditions ressemblant à celle
dans laquelle je ‘me trouvais. J’en
envoyai acheter un flacon et après en
avoir pris pendant quelques jours je
ressentis un grand soulagement. Je
pouvais manger un peu sans en être
incommodé. Je digérais plus facilement,
et je ne ressentais plus de douleurs. Je
pouvais désormais manger tout ce que
je voulais, et actuellement je suis aussi
bien portant ot aussi fort que jamais.
(Signé) R. M. Davies, 31, Ste Hilda
Street, Westminster Road, Liverpool,
le 25 juillet 1894.u
Ia seconde lettre contient le récit

suivant : « Au commencement de 1884
j'étais si faible et si languissant que je
ne savais ce qui me tourmentait. J'avais
un mauvais goût à la bouche. J'étais
souvent mulade et vomissais parfois un
liquide noirâtre et amer. J'avais les
dents et les gencives recouve- tes d’un
flegme si épais qu’il w'étouffait presque
Je ne pouvais presque plus rien man-
ger ; j'avais l'estomac enflé et souffrais
horriblement. Les reins me faisaient
mal et j'avais de la peine à en évacuer
leu sécrétions. Quetquesfois la douleur
au bas du dos était si vive que je ne
pouvais me redresser. Je n’osais nlus
manger. La seule vue des aliments
me répugnait. Je devins si faible que
je pouvais à peine me tenir debout et
j'étais si maigre que mes vêtements
étaient beaucoup trop grandgs pour
moi.

« Je suivis toutes sortes de traite.
ment, pris quantité de remèdes, 1nais
tout fut inutile. En mars 1889, après
avoir ainsi souflert pendant cinq ans,
quelqu’un laissa dane mon magusin une
brochure traitant du Sirop curatif de
la Mère Seigel. Je n’avais aucune con-
flance dans les remèdes répandus au
moyen de la publicité dans les journaux
et les brochures. Toutefois je voulus
tenter l'épreuve en faisant usage de ce
remède. Au bout de quelques jours je
remarquai avec plaisir que l’appétit me
revenait et que je reprenais du goût à
la nourriture. En continuant le remède
mes symptomes disparurentet fus vien-
Lôt complètementrétablie. (Signé) R.
Adams, 21 West Street, à Oldham.
Lancashire (Angleterre), le 11 septem-
bre 1894.u

De quoi souffraient nos deux corres-
pondant ? De quoi souffrent des millions
d'individus, qu'ils comprennent ieur
cas ou non Ÿ De la dyspepsie vu indi-
gestion chronique et des symptômes
qui en sont la conséquence. D'où vient
la force, l’énergie? De la nourriture
bien digérée. Et qu'est ce qui nous met
à même de digérer notre nourriture 1
Le Sicop curatif dela Mère Seigel
Une multitude de témoignages sembla-
bles à ceux®que l'on vient de lire sont
là pour l'attester.

A L’'OPERA
Samedi après midi etsoir, l’incompa-

rable *¢ Uncle Tom's Cabin? de
Stowe & Cie donuera deux représen-
tations à la selle du Grand Opéra,
Ottawa. .

Le plus grand, le pius brillant de
"Univers, personnes, 2 fanfares,
grand orchestre, 20 chanteurs célèbres,
corps de fifres et tambours, Piccaninny,
les fameux juueurs de cloches,danseurs
originales, 2 Quatuor, grand Sextuoe
de maudoline.Un grand “Cake Walk.”
Grande parade à midi. Prix populaires,

 

 

 

FIERI FACIAS DE BONIS ET
DE TERRIS

De la Cour Supérieure,—Hull,

; Canada, B. PIC.
Provinoe de Québec, . KEN,
District d'Ottawa. fcurateur due-

No. 353. tuent appointé,
à la propriété du Demandeur, J A.
BERNARDIN, de Buckingham, mar-
chand, les immeubles suivants, ci-
devant la propriété du dit débiteur, à
sadoir :

lo Un lot de terre comprenant en
superficie cinq mille quatrs cent quatre-
vingt-dix-neuf (5499) pieds carrés plus
Ou moins, situé au coin nord ouest des
rues Pine et Market, dans la ville de
Buckinghun, désigné comme numéro
trois cent vingtun (321) des plan
officiel et livre de renvoi pour la dite
ville—avec une maison en bois à dou
ble tènements dessua érigée.

20 Un lot de terre contenant en
superficie cinq mille six cent quarante
et un (5641) pieds carés, plus où
moins, situé sur la rue Pine, désigné
comme numéro trois cent vingt (320)
des plan officiel et livre de renvoi pour
la dite vile —avec remise et étable
dessus érigées.

Jo Un lot de terre contenant cing
mille sept cents (5700) pieds carrés,
plus ou moins, situé sur la rue Charles
étant le nuinéro trois cent cinquante
neuf, des pl »n officiel et livre de renvoi
pour la dite ville—avec une maison
en bois aclditionnée d’une culsine dessus
érigées.

4o Un lot de terre contenant en
superficie huit mil'e quatre cent trente
six (8436) pieds carrés, plus ou moins,
situé sur lu rue Pine, et connu et
désigné comme numéro trois cent
vingt quatre (324), des plan officiel et
livre de renvoi pour la dite ville—
avec un tènement double en brique,
avec une cuisine adjoignant et une
remise à bois dessus érigés.

5o Un lot de terre contenant une
superficie de sept mille cing cents
(7500) pieds carrés, plus ou moins,
situé sur la rue Charles, connu et
désigné comme numéro trois cent
quatre vingt ouze (391), des plan
officiel et livre de renvoi pourla dite
ville—sans hâtisses.

60 Un lot de terre contenant en su-
perficie quatorze mille six cent soixante
et onze (11671) pieds carrés, plus ou
moins, situé sur la rue Main, coanu et
désigné comme numéro quatre cent
seize (416), des plan officiel et livre de
renvoi pour la dite ville—avec une
maison en bois, un magasin, et autres
bâtisses dessus érigés.

70 Un lot de terre contenant en su-
perficie onze mille six cent sepu (11607)
pieds carrés, plus ou moins, situé sur
la rue Main, s'étendant jusqu’à la rue
Charles, connu et désigné comme nu-
méro trois cent quatre vingt douze
(392), des plans officiel et livre de
renvoi de la dite ville—avec une remi-
se dessus érigée.

8o Un lotde terre contenant en
superficie neuf mille six cent douze
(9612) pieds carrés, plus ou moins,
connu et désigné comme numéro qua-
tre cent quinze (415), des plan officiel
et livre de renvoi pour la dite ville—
avec les bâtisses dessus érigies.

90 Un lot de terre contenant en
superficie dix mille six cent vingt
(10620) pieds carrés, plus ou moins,
étant partie du numéro 9a, dans le
cinquième rang du canton de Bucking-
ham, comté d'Ottawa, situé à six pieds
des limites sud ouest du dit lot.

100 Les intérêts du dit insolvable
tels qu’ils peuvent apparaître sur leg
lots numéros neuf et dix (9 et 10, dans
le premier rung du canton de Derry,
district d'Ottawa ’

Pour être vendus comme suit, savoir:
les lots depuis numéro un à numéro
neuf inclusivement, à la porte de
l’église de Saint Grégoire de Nazianze
de Buckingham, le DIX-SEPTIEME
jour de FEVRIER prochaiu, 1897, à
DIX heures de l'avant midi ; etle lot
numéro dix, au bureau du régistrateur
pour le comté d'Ottawa, en la cité deHull, MÊME JOUR, à DIX heures
de l'avant midi.

COUTLEE & WRIGHT,
Bureau des Shérifs, Shérifs.

Cité de Hull, 9 Février 1897.
 
 

PROVINCE DE euÀ

DisTRIOT D'OTTAWA.

No. 221,

COUR SUPERIEURE
DAME MALVINA ROY a insti-

tué une action en séparation de pro-
priété contreson mari Wilfrid Fortier,
commerçant de la ville de Buckingham
district d'Ottawa, : ’

Taos. P. FORAN,
Avocat de la demanderesse,

Hull, 5 février 1897.

 

30 ANS OU LA VIED
JOUEUR, Ala salle du Grey Opéra,Jeudi le 18 février,

vos sièges immédiatement,
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POUR CENT LE
REDUCTION

D'ici au 10 Janvier 1887
DANSLES......

MONTRES,
BIJOUTERILS,

ARGENTERIES.
 

Ume belle mon rc¢ en argent

pour SL.
Une magnifique montre en or

solide seulement G22-

 

 

C'est la vente la meilleure marché

qui ne se soit jamais faite à Hull et a

Ottawa,
Venez voir nos marchandises et les

prix avant d'aller ailleurs.

À. Couture
Horloger et Bijoutier

RUE PRINCIPALE,
HULL

Institut Jacques-Cartier

Nous avons reçu sous ce titre une

intéressante communication dort nous

donnonsci dessousle principal passage:

A NOS SUCIÉTÉS SŒERS DES ETATs UNIS

ET DU CANADA

Monsieur le Président,

11 y a quelques semaines vous appre
niez par la voie de la presse canadienne
française, quel’Institut Jacques Cartier
de Lewiston, Me., uvait décidé, après
mûre délibération de chômer avec tout
l’éclat possible ses noces d'argent le

jour de la fête de notre illustre et

vénéré patron, saint Jean Baptiste, le

jeudi 24 juin 1897. En conséquence,

le comité d’organisation invite respec

tueusement et chaleureusement d’assis-

ter en corps, avec bannières, drapeaux,

insignes, etc, à cette grande démous

tration nationale, le 24 juin prochain,

toutes nos souiëtés sœurs: StJean

Baptiste, St Jes ph, Cercles Littéraires

Dratuatiques, Nationaux, Clubs, Asso,

ciations Militaires et toutes autres

autres organisations catholiques cana.

diennes françaises, u nai que tous nus

nationaux des Etats Unis et du Canada.

Nous cowptons sur la faveur et l’hon-

peur de leur indispensable présence,

pour wéler ensewble nos chang dallé

gresse en ce jourl'anniversaire national.

Notre clerge rehaussera par sa présence
cette réunion patiiouique.
Membres honuraires du comité :

Jhon Dr L. J. Martel, l’hon. J. E.

loutier, MM. A. T. Reuy, Zephirin

Blouin, Issac N. Leciair, Sabin Vin

cent.
Toute corressondance à l'égard de

la fête devra être ad.es-ée à Arthur

Tremblay, secrétaire du comté dorga-

nisation, 159 rue Park, Lewiston Ma.
>

——

REUHERCHES HISTORIQUES

Sommaire de la livraison de février:

Saint Ferdinand d'Halifax, Pierre

Georges Roy ; Mgr Duwinique Varlet,

l’abbé Anseiwe Rhéaume ; Les signaux

du St Laurent, l'abbé L. KE. Bois; Un

député d’autrefuis, l’abté Charies Tru-

delle; Les frères sismois au Canada,

J. E. R.; Les Scott dans notre pays,

B. V. Nicholas, Gaspard Boucault ; Le

remier évêque de la Nouvelle France,

5 G. R ; Fuy et hommage, Matheu—

 

A. Beruard ; Mwe de LaVallière etles | Grey Pete, E L Fenton.
Ursulines de Québec, P. G. R; Le

frère du marquis de Montcaim, P, G.

R.; Cap de Chatte, Raphaël Bellemare;

Le drapeau tricolore au Canada, Oli

vier ; Les mari à :a gaumine, l'abbé

N.J.8.; Le piloria Québer, J. E.

Bernier ; Les juges Taschereau, P. G.
R ; Baie Verte, Benjamin Suite ; Ques-
tions ; Publications du mois, etc, etc.
On peut s9 procurer gratuitement

une livraison spécimen des
Hhstoriques en s'adressant au directeur

de la revue, M. Pierre Georges Roy, 9

rue Wolfe, Lévis.

  

Nuivez ce bon conseil

Vous guérirez le rhume le plus opi-

niâtre en faisant usage du BAUME

RHUMALIl soulage instantanément
et guérit rapidement. Dans toutes les

  

LE BLOC DE
L'OUEST EN FEU

UN DEMI-MILLION
DE PERTES

Vers quatre heures et demie, hier fe

après midi, le feu s'est déclaré au 4ème

étage dans le Département des Tra aux

Publics. Tout le dernier étage a été

congumé par les flamwes. La brigade

d'Ottawa, les pouimpes de J. KR. Bouth,

E. B. Eddy out travaillé avec courage

A waitrisé les flamues. Les pertes

s'élèvent à 3500.000.
-ee

Anniverssire d’un Confrère

 

 

 

 

Nos félicitations au Passe Temps, ce
joli journal de musique et de littérature
toujours si alerte et s1 intéressant, qui
vient d'entrer dans sa troisième anuée.
IL a pris depuis quelque téwps un essor
remarquable et a su se faire une jolie
pl-ce au soleil. Ses articles plein d'en-
train et de gnieté, sa musique choisie,
ses beaux portraits de nos artistes ca-
Dadiens, son apparence des plus élé-
gantes lui ont fait mériter un accueil
des plus flatteurs de la part du public.
Avjourd hui, il n’a pas de rival au
Cansda comune journal de musique.
Alusi, dans le numéro que nous avons

sous les yeux, nous trouvons : # Jeanne
aimons nous toujours,» romance de
Gaston Maquis; + Bohôme Polka,»
pour piano, de A Rubinstein; « Mar
che Promenade, pour piano, de C.
Latann. Pour l'information de nos
lecteurs, nous ajouterons que l'abonne
meut au Passe Temps est de 81.50 par

année, 75 cents pour six mois; un
nuniéro, D cents. Les abonnés reçoivent
comme primes plus que la valeur de
leur abonnement: Adressez, Le Passe
Temps, 55 rue St Gabriel, Montréal.

LESCOURSES
L'inauguration des courses au trot

sur la rivière Ottawa mardi dernier et

les jours suivants a donne le résultat

 

suivant:

MARDI LE 9.—cLAssE DE 2.40.

Henderson Barrie..... 311 1 1 1
Gypsy J. Ayler . 112 2 2
El a G., Prescott... 22338
Mninie F, Montréal... 4 3 5 5 5
Redwood Temple, Mich. 5 4 4 4 4
Sleepy Joe, North Bay.. 610 6 & 6
Grey Pete, Ventor Ont. 7 9 7 1 3

Lizzie D. Merrickville. . 11 8 8 retiré
Highland Fiing,M'burg. 9 511 retiré
Albertina, Terrebonne. .10 710 9 9
John W.B. Ottawa. ... 8 6 9 6 2

Meilleur Temps : 2 264.

CLASSE DE 2.23

Myronette, Ottawa... 5 1 1 1
Memona, Montréal... 1 2 2 2
Alice G. Kemptville.... 2 4 5 4
Lattle Chiff, Ottawa. .... 3 3 4 5

Thorontonian, Ottawa... + 6 3 3
Little Joker,St Andrews 9 5 6 6

Meilleur temps : 2 274.

MERCREDI LE 10

Course nowmée :—

Hypocrisy, D. Donnelley, Mont 4 1 1 1
Alu, MePher-on, Kempville.. 1 £ 3 4
Binckheath, EF St Amour... 2 2 23
Cabal, R2S ewart....122 20. 3352
Touy Pa-tor, C. Garrow.... 5 5 4 3
George, W.H rrison....... 6 6066

Temps, 2.45, 2.43, 2.461, 2,45.

Classe de 2.33 :—

Canton, S R Pheipr..... 2
Proxy, À Lacelle........ 1
RedwondTemple, RStewart 1 3
Little Hecior, A. Simpson 4 4
Jubilee Queen, E Chevrier 5 5
Glengarry Boy, B. Barber. 6 6 5

Temps, 2.33, 2.334, 2.31, 2.33, 2.324.

Hier après-midi, les courses ont été
chaudement coutostées :

JEUDI LE 10
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EllaG, MFlyno............ 111
Mamie F, W. Leger... ........ 223
Jno B. John Morgan. ........ 532

Cees 354
Sardine, Juhn Forbes........ 445

Temps—2.38, 2.33, 2.374.

La course de 5 milles a été gagné
par Thoroatonian. Temps, 13 minutes
et 25 secondes.

Aujourd'hui aura lieu la course
free for all ouverte à tous les chevaux.

 

AVIS IMPORTANT
 

La maison Dr Ed. Morin & Cie
vient de faire paraître un nouveau
recueil de mé-lecines et de recettes à
l’usage des familles.Ce recueil contient
p'us «ie 30 recettes culinaires ou autres
toutes fort utiles pour les ménagères
ou mères de familles
Nous adresserons une copie de ce

livret & toute personne qui nous fers   ir un timbre d’un centin pour
is de port.

MEERFE ENT NN A RAEN NAN EN;

= NOTES DE HULL
CESSEENANTCE

—Il est rumeur que M. J. A. Goyet-
te va être nommé juge au Nord Ouest.

—Lundi prochain aura lieu l'inau-
ration des cuurees au trot sur le lac
Chènes à Aylmer.

—Le jeune enfant de M. Martel,
épicier, rue Central, est mort mercredi,
à l’âge de deux ans.

—Mercredi dernier, la pompe à
incendie d’Aylmer a été 1nis à l'essai
au village de la Pointe à Gatineau.

—L'argumentation dans l'affaire
d'arbitrage du terrain de Mme Scott,
aura lieu lundi. Tous les évaluateurs
ont été entendus.

—MM. Jos. Bouchard et Robillard
d'Ottawa ont donné une exhibition de
boxe aux jeunes geus, & la salld de
l’Œuvre de la Jeunesse, mereredi soir.

—Mercredi soir, à la salle de l'Œu-
vre de la Jeunesse, 'e capitaine R. A.
Helmer a commencé à donner des
exercices de bar-bells aux jeunes gous
de Ia société.

    

—Le conseil municipal de la Pointe
à Gatineau a décidé d'acheter une
poupe à vapeur et 1000 pieds de boy.
aux. Nous approuvons les démarches
du conseil en ce sens

-—Ie 8le anniversaire de la fouln
tion de lu communauté des Oblats sers
célébré le 17 février courant. [ans
toutes les parties du monde où il y a
des Oblats, un reudra hommsge au
fondateur, Mgr de Mazenod.

—1Il y aura ce soir, à Ia salle du
SPECTATEUR, une assemblée du comité
(les jeunes conservateurs, pour procéder
à l’organisation définitive du comité,
l'électian des officiers et discuter les
questions d'intérêt général.

—M. P. T. C. Dumais, ingénieur
civil, a reçu inission du gouvernement
de Québec d'aller arpenter le canton
Mazenod en entier et trois rangs du
canton Fabre, dans la région du lac
Témiscamingue. Ces travaux couvrent
une étendue de cent milles. M. Dumais
# déjà engagé ses assistants et entre-
prendra lundi son voyage.

LM Paul de Cases, du bureau de
l'éducation, vient de transmettre à M.
Laferrière, un documentsigné par le
lieutenant et le ministre de l'éducation,
autorisant le bureau des commisesires
d'écoles à emprüûnter du Crédit foncier

franco canadien 825,00 pour convertir
«a dette et construire une maison
d'école.

-—Jugement dans la cause de S:hnub
vs. Richardson, a été rendu hier matin
en cour supérieure présidée par le juxe
Malhiot. Le plaignant réclamait des
dommages de Richardson qui avait dit
4 plusieurs personnes que.Schnub ven-
dait de la mauvaise viande à ses clients.

Le défendeur à déclaré même qu’una
vache eur le point de mourir de maladie
aurait été tuée et vendus à deux per
sonnes dont les noms sont mentionnés
dans la plainte. Schnub en prenant
cette action n'avait pas mentionné le
montant des dommages réclamés mais
laissait cette tâche à ls discrétion de la
cour.

Le juge a maintenu que les rapports
faits par le défendeur étaient préjudi-
ciables à Schnubet condamne Richard-
son à payer $40.00 au plaignant et les
frais d’une action de lére classe à la
cour de circuit.

Il y a eu décision de preuves avant
de faire droit dans la cause de Galipeau
vs. Bélanger d’Ironsides, demandant la
division de biens entre enfants dont
les parents sont décédés.
 

PERDU
 

Il y à quinze jours, une lunette aim
ple en or, depuis la résidence de M. A.
Rochon, avocat, jusqu'à l'église parois-
siale. La personne qui l'aura trouvé est
priée de la rapporter au bureau de
MM. Kochon et Champagne, avoonts.

 

Aux Entrepreneurs

THES SOUMISSIONS adressées au
soussigné, scront ues à ce

bureau jusquà JEUDI, le 18 février
courant, à MIDI, pour la construction
d’une maison d'école, d'après les plans
et devis déposés en mon bureau, où
ils pourront être consultés tous les
jours (dimanche excepté) de 9 heures
a. tn, à 4 heures p. m.
Un chèque accepté de 8400 devra

accompagner chaque soumission, lequel
sera retourné ave: la soumission refa-
sée ; mais confisqué contre le soumis
sionnaire dont ls soumission aura été
acceptée, et qui refusera de signer le
contrat |

La commission scolaire ne s'engage
pas à accepter In plus basse ou aucune
des soumissions.

Par ordre,

J. O. LAFERRIÈRE.
Bureau des Ecoles, Hôtel de Ville,

Hall, 9 février 1897.  

ep

SA

PARADE des RAQUETTEURS

A peu pive 500 membres des diffé. )
rente clubs de raquettes de la ville on
pris part mardi soir à une à
eu costumes avec flambeaux. Guidée
per lo capitaine Lawless, du club de
raquettes des Gardes à Pied du Gou-!
verneur, les raquetteurs ont formé le |
procession à la Salle d’Armes dans |
ordre suivant : La faufare des Gardes
20 membres, les clubs National, 75 ; |
Primrosa, 3U ; St Patrice, 30 ; los
Gardes, 65 ; la fanfare Union, 20 ; le
club E lity, 45 , le 43ème, 25, Bryson

Graham et Cie, 45, et le Frentenac,55.
Les raquetteurs se sont rendus à |

Hull où ils ont aéfilé dans les princi- |
palre rues et sout revenus à la salle du |
marché, par la ruc Dalhousie, vù des |
rafraichissements ont été servis.
différents clubs presentaient du coup
d'œil pittoresque dans leurs ditérents
Costuives. |

Le comite en charge état comp

de M. Robert Greenstield, dos der /
P. Aigenson, des
Grant, 43ème ; G. Brunelle, Front
naca ; J. Hallinen,. Bryson & Graham
N. de Repentigny, Eddy; P. Raymond,
Nationals ; J. Strongs, Se l’atrick.
On « remarqué surtout dans la

marche, les raquetieurs ‘de la célèbre
maieon Bryson, Graham & Co. Très
dignes de l'établissement ou iis sont
Corvinis, Ces jeunes gens ve sont en
même teups fait honneur à ‘ux mêmes
par leur bonne tenue et l'apparence de
leurs costumes.

NOMINATION

Nous nous faisons un plaisie de voir
M. [Louis de Gonzague Raby, nommé
régistrateur de la nouvelle division du
comté d'Ottawa.

M. Raby est un jeune homme qui
saurs tenir sa position et faire honneur
à notre nationalité.
re

NEUROLOGIE

 

 

St Jérôme vient de perdre l’un de
se& citoyens les plus importants dans
la personne de M. Melchior Prévost,
qui est décé 16 smmedi le & du courant
vers huit heures du soir. M. Prévost a
vu la fondation de St Jérôme, il a
travaillé dans toute la mesure de sce
forces aux progrès de notre petite ville
Aimé des uns, craint des autres, res-
pecté de tous, M. le notaire Prévost u
bien fait son chemin dans la profession
qu’il avait embrassée ; howme d’une
énergie indomptable il à réussi dans
tout ce qu'il à entrepris.

Les funéruilles de M. M. Prévost
ont eu lieu le 9, au milieu d’une foule
nombreuse de citoyens de St Jérôme et
de paroisses voisines. M. Prévost est
décélé à l'âge de 73 ans
Nos plus sincères condoléances à la

famille.
Le Nord.

AVIS est par les présentes donné
qu'il sera fait application au Parlement
du Canada, a sa prochaine session, par
la compagnie Electsique de Hull pour
la confirmation d'un acte l'accord
(agreem“nt) fait entre la compagnie du
cherin de fer Canadien du Pacitique
et la compagnie’ Electrique de Mal). en
date Tu 16«me jour de supdoLal par
lequel la dite compagnie du chemin de
fer du Pacitique à prétendu louer à la
compagnie Electrique de Hull cette
partie de chemin connu comme Bran-
che d'Aylmer du chemin de fer Cana,
dien du Pacifique, pour un terme de
trente ans, d'apres des clauves et con
ditions mentionnées au dit marché
(agreement) et aussi pour obtenir l’au-
torisation de faire avec la dite compa-
gnie du chemin da fer Canadien du
Pacitique toute acte d'acquisition de la
dite Branche d'Aylmer et que tout
actes a cette fin par la dite compagnie
Electrique de Hull soient déclarés être
des actes pour l'avantage général du
Canada, aussi, pour obtenir le droit de
construire, d'étendre, établir, ouvrir et
waintenir son chemin sur et au près
du pont Union et daus les environs,
sous les travaux Publics, les ponts et
les rues à proximité d’icelui dans et à
travers la cité d'Ottawa aux stations
de la Compagnie du Chemin de fer
Canadien du Pacifique, la Compagnie
du Chemin de fer Canada Atlantique
et celle de la Compagnie du Che nin
de fer Parry Sound aussi et avec pou.
voir de passer dans et a travers les
rues de la dite cité d'Ottawa pour
arriver aux endroits ci dessus men
tionnées, le long et à travers les lignes
du Chemin de fer .ie la Compagnie
E ectrique d'Ottawa qui se trouvent.
entre le pont Union et le terminus de
la Compagnie du Chemin de fer de la
Compagnie Electrique de Hull, et sur
les dits ponts, travaux publics et rues,
vu sur aucun d’iceux, d'après ies termes
et conditions à elle prescrites par le
Gouverneur en conseil, aussi avec pou-
voir d'exproprier les terrains nécessaires
à la dite compagnie, et pour toutes
autres fins en général.

Daté à Hull, ce 14ème jour de jan-
vier, 1897.

HENRY AYLEN,

Les |

 

ww Ward

Un Cas Presque ,

Espoir.
Primruse ; E N Un Rhame Terrible. Aucun Repos ni

}

four mi nuit. Abando
deo ecins.

UNE VIE SAUVÉE
EM PRENANT

| Le Pectoral-Cerise

| dAYER
“1, 22 plusieurs années, j'ai attrappé

fort rhume accom 6 d'une toux terrible
ui ne me donnait de repos ni jour ni suit
es médecins, après n'avoir soigné de leur

mieux, décl ent mon cas sans espoir et
dirent qu'ils ne pourraient plus rieu faire

rmoi. Un aml, ayant appris ma malad
‘envoya une bouteille de Pectoral-d'eri

d'Ayer que je me mis à prendre, et bient
me sentis grandemen soulagé Quant

eus pris In bouteille entière, J'étais con
plètrment guérit. Je n'ai jamais eu de tou
fen importante depuis cette époque-là et

crois ferniement que le aTI
d'Ayer n'a sauvé In vie."—W. W
8 Quimby Ave., he

 

    

    

 

À la Salle du GRAND OPERA

Jeudi, 18 février 1892

Trente Ans ou La vie d'un Joueur

Grand mélodrame en trois actes sern

représenté à lu salle du Grand Opdea,
à Ottawa, jeudi le IN février.
Trente personnages, dames et méssicurs

figureront sur la scène.
Cette pièce «à été jouée pendant 200

noirs à Parix.

Réservez Vos sieges unmédiatoment

chez M. N. Pagé.

VIN MORIN

À la l'rennote et aus Hypophosphatas

Préparation qui guérit lu toux,
bronchite, anthime, catarrhe, consomp-

tion et faiblesse,

Souffrez vous de pneumonie ? >
Prenez le vin Morin. 5

Souffrez vous  d'intlumimation des a
prumons ! Prenes le vin Morin

Souffrez vous de pleuréaie ! g

Prenez le vin Morin.
Nouffrez vous du manque d'appétit 1 5

Prenez le vin Morin. ®
Souffrez vous de mauvaise digestion! gp

Prenez le vin Morin. gq
Souffrez vous entin de quelques unes T
“es maladies du poumon où des voies
respiratoires ? 3
Prenez encore ot proves toaganrs de

vin Morin. il vous soulagers n 9

l'instant et vous guerirs prompte 9
ment E

En vente partout 2

—M. Fra Gavard de la rue St Henri
Petite Ferme, Hull, qui est reconnu
comme le pins heureux des fabricants
de vins (l“.1re Annoncer au public de
Hull et de environs la vente de wes
vins à pr:< trés réduite pour les fêtes
de Noel «+ du Jour de l'An

Le vin de 1596 est excellen:
se ond que 60 cts le gallon.

Ia vieux vin de l'an dernier à 99 ot à

le gallon.
Pris à la cave 60 cta. et 90 1:
Cette réduction est faite duns le he

de faire connaître lu qualité de ex ving
exquis. À lressez vos com'nvade nu

Frs. Gavakn,
No 16 rae St Henri Hult

“tone 
ForTiN ET (GRAVELLF

MANCPACTURIKRS DPF

JHAUXnr
Cette chaux, au dire des entrepre

vurs, est la meilleure qui soit fabri-
juée au Canada.
Los or lres par a malle et par télé

dhone sou: exé-ulés promptemen.

S NVFortin. JF Gravelle
 

RGEL ARCHAMBAULT,
MEDRCIN CHIRITRGIRN

Graæalué ‘‘ Cum [aude * de l'Université
Laval (le Québec Coin des rues Bre-
wery et Wright, Hull. Ancienne rési-

 

 Precureur des Réquérants.

  

dence du De L. G. Routhier.

 

Le Ventilateur EOLIEN
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lest mig =n nenise na’, non enlement par e
moindre von mats sneer ar le diffdrence de tempd-
retire de in rieur 58 cle l'extérienr de la bâtie.
L'hélics placo à l'interteur te ve contilatewr € abblit
un tant À ar coutinasl et aspires tontes les puue-
orem, ie finde, les sapeurs, l'air vield, ec le
Ventilateur Bollen « hautemant recomman
lé pas le principaux arhiretes, of on usage dane
no none conaislérnhire À reines ot de naien

dVéturation te

EAITN EN PLUSIKURA GHANDREURY

LESSARD « HARRIS
LHOPRIRTAIRES et MANCHACTURIERS

Entrepreneurs Plombiers — Couvreurs
«t poseurs d'apparcils de chauffage

£204 RUE CRAIG, Montréal

Queique endroits où le ventila
teur Eolien est en usage

Sanger ee Preview
Beroks de "à Provineser 18de 24 P
COLLESE pe Pritosene 4 de 22 p.
Save pers Misreiconpé 1 de 12 p.
« bb Moxk - 1de 20 p.
Mon à PATISEU bv +. ey, eld 3 assortis
C. * Viau 9 aasortis

. 4de24p

RH OIT rrare Citawa.. 6 de 4 p.
PresmiTirg da St FL + Ide 8 p
H. V Mgreoirn 1 de 12 p
Satna de Gong, ND . 10 ansortis
Foor ST. Joskrn .1da 20 p
H. Laporte 1 da 6 p
Universite Lava, . . 7 ansortis
NuceantoNn Cherri... 4 assortis
Salle d'exercice inilitai Mont À de 48 p

CHERIN
DR FRR OTTAWA & GATINEAU

A partir au 5 Octobre 1N96, les trains
cireuleront comme suit

No: Ex Dr Hall à 5,464 pm. ~
Arr Gracetiald à 8 40 pm,

No2 Ex Dr Gracetiold a 5.50 «6 m.

Ace Hall à 855 am.

Hilleta en venta chez J. N. Fortin,
rue Main et à In gare du Pacitique
Canadien.

P. W. RESSEMAN
Nurinten-lLsnt Général

AVIS

La Compagnie Electrique d'Ottawa

Agrnce pour Hull, No 101 rue Main,
Résidence privée, Ottawa House, run
Church, Hull.

ETABLIE A HULLdepuis 10 ANS.
SYSTÈME PRREKCTIONNÉ — Les comman -
des aclcensées au bureau de Hall où au
bureau principal à Ottawa recevront
notre meilleure attention.

M us RerxsTiony, A. A. Dow,

Agent. Surs.Général

Ottawa, 25 Novembre 1896.

AVIS

AVIS est par la présente dunné que
Chtaomblén généralent annuelle re la
ompagnie E. B. , limitée, (The

E. B. Eddy Co. (Limited) aura ie
au bureau principal de la dite compa-
gnie, en la cité de Hull, Canada,
MERCREDI, le 3 MARS, 1897,

à deix heures ettrente minutes de
l'après midi, pour l'élection du bureau |
‘les directeurs pour l'année vourante, *
et la transaction générale des affaires,

W. H. ROWLEY,

Hécrétaire Trésorier,

  Huil Canada, 21 janvier, 1897,
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. SARTES PROFESSIONNELLES.
mv mmEen

B. MAJOR,
AVOOAT.

Bieo Dorion, Bus Principals,

FNRY AYLEN,
AVOCAT.

M. 2 rue Principale, Bleo ¢

 

Hull

M. MoDOUGALL, C. B.
. AVOOAT.

BV face du Palais de Jecios, 224 Kue Principale

 

 

EO. C. WRIGHT,
AVOCAT,

Rue Principale, Hull, Telephone No. 11.8
Argent à Prôter.

A. GOYETTE,
' AVOCAT

No. 101 rue Principale, Hull.

A E. J.USSIER, B. A.
’ Avoest, Procureur Notaire tc.

Bureaux : 569 Rue Sussex. coin de la Rue Kideau,
Ottawa.

UF"Argens à prêter.

 

 

CHATELAIN,
. AVOCAT.

ses Tine Sussex, Ottawa.
WPArgeat 4 01: t+ 4 des conditions avantageuses.

T. DESJARDINS,
NOTAIRE

Sncrétaire-Trésorier du Conseil du Comt
1468 rue Principale, Hul

TETREAU,
° NOTAIRE.

188 Rue Principale, Hull.

R. G. NEIL. M.D.
126 Rue Priucipale Hu

Uonsultation & toutes heures.

BORGE COX,
GRAVEUR URAPHE

 

 

Mo. 35 Rus MricaLrF, O11AWA.

MAURICE CHEVALIER

AVOCAT.

 

Burau: 154 rue Principale, Hull.
RESIDENCE : Hotel Commercial, rue

Bangevin.

JUS. BOURQUE
ENTREPRENEUR

Elitcos Publics, Eglises, Cuuvents,
Collèges, nue speciahté,

RUE ALMA. AULL, QUE.

Viau et Lachance
ENTREPRENEURE

NULL, QUE.
 

Ecurie de Louage
fo. 1 1 rue Principale près de | église Anglaise)

evsux et voitures a louer de pre uicre clusse

EDMOND MOQUIN, Prop.

. © saad ARICHELIEU HOTEL
f oh. M. I B. Durochrr, proprirtaire de l'hôtel Ki-
Belieu, Montréal. rtvicie je public voyageur du
wreonage QU'il lui à deriné jusqu'a présen e espère
W'il continuera del'ei ar:<0r couuise | ar le passé.
mhôel avec toules -cn améliorations modeines
out accomoder 2; , :.Lbues à des prix tree
» odérés.
Los entrées de l'hôtel Richelieu sont seulement

ur la rue Saint-Vincent. L'entrée sur la plue
m(yues- Jartier ne commnubique jlue avec l'hôtel
Mochelieu depuis ans. i

pour avancer notreDEMAND
iigne de commerce. Des hommes
vexpirience pour nuus representes
{ars la vente de nos articles de pépi
Néristcs. Le choix est spécialement
Inns notre contrôle. Plus haut salaire
3à commission payés. Fmploi cons-
tent durant toute l’année. Echantillons

 

 

 

Lt D1S VENDEURS

Les phases de la Lune
| .

Ponition des différentes pla-
uètes
 

La position relative du soleil de la

terre et de la lune est la cause des

différentes phases lunaires. Lorsque la

lune «st entre la terre et le soleil, ello

est pour nous entibrement obscure, et

uous appelous cette phase la nouvelle
lune. Lorsque, au contraire, la terre se

trouve placée entre le soleil et notre

satellite, celuici brilie dans tout son

éclat, ec c'est la phase de la pleine

lune. Îes phases intermédiaires sont

appelées lc premier et le dernier quar-
tier. Pendant le mois de février, 1897,

les phases lunaires changent aux jours

suivants : nouvelle lune, le ler; pre

wier quartier, le 9 ; pleine lune, 17;

dernier quartier, le 23. ©

La planète Mercure qui, & c.use de

sa proximité du soleil, eat rarement

visible sans l'assistance d'un instru

ment d'optique, se trouvera au cours

du mois de février dans la constellation

du Sagnitaire et dans celle du Capri-

corne. On sait que toutes les planètes

ne sortent jamais d’une certaine bande

céleste qu’un appelle le Zodiaque, et

qui s'étend à Bo de chaque côté de

l'écliptique.

La planète Vénus est actuellement

étoile du svir. Elle possède un tel éclat

qu'on la vcit souvent aussitôt que le

soleil est couché, et longtemps avant

lu fin du crépuscule. C'est l’astre le

plus brillant de Ia sphère céleste, après

le soleil et la lune.

Jupiter se lève à sept heures du soir.

C'est ln plus grosse planète du système

solaire ; son volume équivaut à plus

de mille volumes terrestres.

Après Vénus Jupiter est la planète

la plus brillante du ciel, et son éclat

suffit pour la faire concaître.

Mars est pendant ce mois dans la

constellation du Taureau. On la dis-

tingué facilement à côté de l'étoile

Aldebaran, de première grandeur, et

nou loin des deux groupes cles Hyades

et des Pléiades.

Lorsque, vers huit heures du soir,

on contemple l'espace étoilé, du côté

de l'Est, on est témoin d'un spectacle
admirable. Au sommet brille la plus

bel € constellation du ciel, Orion, avec

8°s deux étoiles de première grandeur,

Bethelgueze et Rigel, et ses trois étoiles

de secondes grandeurs, trée éclatantes,

appelées la Ceinture d'Orion ou les

Rois Mages.

Vers le Nord, nous voyons le Chariot

"vec une belle étoile blanche de pre-

miere grandeur qui est Capella. La

constellation des Gémaux se fait
remarquer par l’étoile Pollux, de pre:

miere grandeur, et par l'étoile Castor,

le seconde grandeur.

Si nous prolongeons, dans la direc

tion de l'Est, la ligne tracée par les

trois points lumineux de la ceinture

Orion, nous voyons cette ligne

atteindre Sirius, la plus belle et la plus tietis ; territoire exclusif ; pas uéces
sive d'être expérimenté Ægrus saluire
Swuré aux travailleurs ; avantage -

Date pour oldailedat
ALLEN NUKSERY Ci.

ROCHESTER, N.-Y.

A VENDRE
Terrain considérable en jardinage,

skué dans le Sudest de la Floride
AGENTS demandée pour vendee os
vhoix. S'adresser de suite

FIORIDA GARDEN LAND C0.,
ROCHESTER,N.-Y.

le Ventilateur EOLIEN
Nous attirons l'attention de nos

\ecteurs sur annonce de MM Lessard
& Harris, entrepreneurs plombiers et
manufacturiers l'appareils de chauffa
&*; inventeurs de l’appareil le plus
efficace pour la ventilation parfaite des

“ édifices publics, minufactures, églises
maisons d'éducation, etc

Cet appareil es au de vue de
1 hygiene deveun nahile, 1) ent
recommandé par les burawux d'hygitne
d Québec et Toronto
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briNaute ds toutes les étoiles fixés, qui

rivalise même en éclat avec les planètes

Jupiter et Vénus.

Sirius et Uetelguez-, dans Orion

forment avec une troisième étoile de

première grandeur un grand triangle

équilatéral, qui ne peut manquer d’at-
tirer l'attention de l'observateur. Cette

«dernière ct Procyon, l'étoile la plus

brillante de la constel'ation de la
-Penite Ourse.

La planète Saturne ne se lève qu’à
winuit. mais on peut encore la voir, le
matin, avant le lever du soleil. Son

éclut sary asse celui de toutes les étoiles

qui l’entourent.

PENSEES

—Marchez vers un but, ayez au cœur

une espérancce, fut elle même chiméri-
que, et vous gerez heureux.

 

—Il y a beaucoup de choses que
nous disons, par le seul plaisir. de pen.
ser que nous en avons cites.

— Un mesure les grands à la façon

dont ils traitent les petite.

—- Promesse veut dire : dette de de-

main.
MIRIAM.
—

Jæ fonds national canadien oréépour
venir en aide aux malheureux babi-

tun‘s de l'Inde, s'élève actuellement à

825,006, '

 

 
 

 

Rencontre :
—Quci, vous êtes en deus! ?

—don père.
—Ah ! quel malheur ! Ev vous a til

laissé une grande fortane ?

—Lui ! c'était un bien trop honnête
homme. Tout le temps que j'étais mi-
nour il s’est amusé à payer mes dettes.
T1 m'a ruiné ?

Entrevue avec un dentiste qui an-
‘nonce partout faire “des râteliers

complets et gratuits.”

—Mais alors votre bénéfice ?
—Sur les dents de devaat, je mets

mon nom en lettres d'or, reprend le
dentiste. Chaque fois qu’une de mes
clientes sourit, elle me fait de la publi-

cité.

Un grand personnage avait déjeuné
chez un restaurateur peu habitué à

“Tfecevoir de pareils cliente. Le Vatel
tout fier, contait sa bonne fortune à

qui voulait l'entendre :

—Douze personnes, disait il ont pris

part À ce festin, et ont été très éton-

nées de la succulence des mets que je

lui ai servis.

—Comunent, dit un consommateur

que le bavardagede son hôte fatiguait,
comment ont ils pu être treiss étonnés,

puisqu'ils n'étaient que douze à table 1

Monsieur—Vous devriez avoir hon-

te de rentrer dans cet état; vous

auriez pu vons faire ramasser par la

police.
Cochcr—Fait rien. . . pas danger. ..

avais cartes monsieur dans m’poche,

pas b'soin donner m’nom.

30 ANS OU LA VIE D'UN
JOUEUR, a Ia salle du Grand
Opéra, jeudi 18 février.

Réservez vos sièges i-nmédiatement.

AVIS
La Compagnie du Chemin de fer du

Pacifique fora application au Parlement
du Canada, & ea prochaine session,
dans le but d'obtenir un bill confir-
mantl'acte Je Convention ou marché
qu'elle a fait le 16 mars dernier (1896)
avec la compagnie Electrique de Hull,
tel que incorporée en premier lieu,
lequel bill aura pour effet de louer
cette partie de son chemim de fer,
connue sous le nom de Branche d’Ayl
mer, à la dite compagnie électrique de
Hull, pour une période de trente cinq
ans à raison de cinq mille piastres de
loyer par année en sus d'autres clauses
et conditions spécifiées au dit maiché,
et pour toutes autres fins en général.

CHARLES DRINKWATER

Sécrétaire
Montréal, 17 décembre, 1896.

Les élections provineiales
——

“LE SPECTATEUR” pour 25e.

 

 

 

À partir de ce jour nous a-
dresserons le SPECTATEUR
jusqu’à la fin des prochaines
élections provinciales, à qui-

conque nous enverra la modi-
que somme de vingt-cinq cen-
tins.

Nous entrons ans une pé-
riode politique de la plus
haute gravité. D'ici à quelques
mois, les divers opinions et
les divers partis vont se livrer
une lutte acharnée.

LE SPECTATEUR sera
au plus épais de la mêlée.
Toutes les questions politiques
et politico - religieuses vont
être traitées à fond dans ses
colonnes.

Nous faisons donc appel à
tous les amis des causes que
nous défendons, et nous les
prions instamment de faire
connaître notre proposition à
ceux qui les entourent, afin de
contribuer de cette manière à
la plus grande diffusion des
renseignements et des argu-
ments qui peuvent assurer la
victoire de notre drapeau.

L'ADMINISTRATION.
154 Rue Primoigale

i Huw, 21 Janvier, 1897. 
 

Un volame de $1.00 poar
10 CTS. |

eaomTTrae
l'existence de “ La Bonne Littera-

ture Francaise.”

ess eee

De PIERRE MAEL

Écrivain renommé dont le beau

talent, plein de respect pourles lecteurs
s'est affirmé dans des œuvres connues

et toujours animées du public, viz :

« Follement Aimée, » Souffrance et

Bonheur, « et:., etc, tous romans

palpitants et sensationnels.

Le Poison Mystérieux, a paru
dans le numéro de Jauvier 1897, de

La Bonne LITTÉRATURE FRANÇAISE.
Dramie émouvant et secouant les fibres

les plus intimes de notre être. Scènes
tragiques suivies de passages calmes et

t-anquilles qui vous calment et vous

teposent le cœur. Tout dans ce chef-
d'œuvre vous porte à admirer le talent
descriptif de l'écrivain.

No. 37.

Avec oe numéro de 144 pages, La
BonnR LITTÉRATURE FRANÇAISE, ocom-

mence sa quatrième année. Tout le

monde, et particulièrement ceux qui
connaissent la valeur de notre pubii-
cation, s'empresseront de se procurer
de nouveaux volumes, et avoir la
collection entière en s’y abonnant.

Abonnementd’essal,trois mois

— 25 Etre —

Nous remercions le public intelligent
et lecteur, de son bienveillant encoura-
gement dans le passé. et nous lui
promettons de continuer à faire tous
nos efforts pour lui plaire à l’avenir.

LE POISON MYSTERIEUX
En vente a 10 cts.

Ches les Editeurs

Leprohon & Leprohon
25 rue St Gabriel, Montréal

Qui l’enverront france à toute per-
sonne, sur réception de la commande
accompagnée de 10 cta en argent ou
en timbres poste canadiens ou améri-
cains. .

es marchés d'Ottawa et de Hull

 

 

 

Voici l’état des prix des marchés :

MARCHÉ DE DÉTAIL.

FOIN

Foin No 1 latonne.... 10 00 à 10 00
Foin No2latonne.... 9 00à 9 50
Foin pressé la tonne... 10 00 à 10 00
Paille.. ............ 6 004 7 00
Sarrazin le minot..... 0 404 O 45
Féves Ia poche....... 1764 2 00
Mais.....oconnennes 0004 065
Pommes, le gallon.... 0104 010

PEAUX

Peaux vertes No1.... 6 004 7 00
" " 2... 5004 6 00
" u » 8.... 0 00ùà 300

Suif fondu lalivre.... 0 004 0 08

VIANDES

Beeuf par 100 livres... 3 504 4 00
Mouton.....…........ 006à O 08
Veau... nen 0054 007
Porc par 100 livres.... 5004 5 25
Saindoux............ 0 10à O 11

PRODUITS DU LA FERME
{ {Les œufs sont peu chers, de 28 à 19
cents la doz. Du beurre en quantité,
aussi à bon marché. Première qualité,
17 à 20c la livre.

 
LEGUMES .

Betteraves la poche... 0 304 0 36
Carottes u .. 0254 039
Panais  ..….. 025à 0 830
Navets “ .... 0264 030

. GRAINS ET FARINES

Patente........ vies... DB 264 8 50
Aménonine.......... 5904 6 00
Straight rolles....... 4 854 5 00
Extra......... a... 5 65à 5 70
Superfine ........... 4 50a 500
Fortede Boulangerie.. 5 45à 5 50

« Américaime..... 5004 525

VOLAILLES ET GIRIERS

Uies la pidos......... 0 50à O 75
Poules le couple... …. 0 30à 0 50
Canard “ ...... 0604 O80
Dindes “ ….….….. 1504 250
Poulets Heian 0304 050
Canards noir........ 0 60à C 80
Bécassines la dos. ... 3 00ù 3 25
Pleuviers Ia dos...... 3004 470
Poules de prairies.............. A.
Lièvres la pairs... 0 00à 0 00
Cuoufieurs la pièce... 0 054 010
Céleri la dos... ..….... 0354 O 40
Concowbre.......... 0 00ù 0 50
Laitue la dos........ 0 404 O 40
Ail la tresse......... 0164 000

Oignons la poche.....

" le Seese 000d 0 08
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soin et promptitude.

LETTRES FUNERAIRES à une heure d'avis-

CARTES d’AFFAIRES et CARTES de VISITE
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toutes couleurs. .....

TELS QUE;

Placards, Programmes, Circulaires, Affiches,

Mémorandums, Têtes de Compte, Lettres,

Livres, Pamphlets, Factums, etc.

SOUS LE PLUS COURT DELAL

ET À PRIX TRES REDUITS.

EERE

une stricte attention.
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Uniauss oaswammen uaown men | Aoh AMes: d'ravstan- gags
Oette m ason existe depuls prés d'un mi seidole, universslismnt reor1nay par 221 hear:
Catalogue axpèdié var demande. Accords et réparations faite à ordre P »

Soul Importateurseslebres Pianos HARDMAN, viaor.MENDEL
VOUSOSHARD HEINTZY

ORMWITH, Kingston 1637, rue Notre-Dame. Moutréal. -~

 

Atelier Typographique {
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# SPECTATEUR

Impressions de toutes sortes exécutées avec

BLANCS de TOUTES SORTES

On exécute à cet établissement toutes espèces

d'ouvrage en français, anglais, sur papier de

Les ordres par la malle ou autrement, recevront

es
ns

y

LAURENT, LAFORCE & BOURDEAU
MAISON FONDÉE EN 1860

Ticérnoug 1807

   

  
  

 

 

 


